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de bàton qui faisaient voler leur chair eni lan u; et
comme ils ne ýcessaient de repéter les doux noms, du jésus
et de M arie, on en v int pour les faire taire a leur frappeCr la
bouche jusqIuau -sang. Mais ils cria~ient de plusý eni plus
fort N \ous sommes chrétiens, nous voulons \ ivre et
mourir cii chrétiens.-

On les fit conduire eni prison. , re de chaînes et
des cangues les pluns Io re io IL,, touirments les pour-
suivirenît pisqu a ce que leur cntceeut lasse la feroci-
te des hourreaux.

P enudant que laý fuireur de lai persécution <'acliarnait
sur les~ soldats, un caehii enant des miontagrnes de la
province septentrionale fut aiirUie pa;r lsintidèles. Il ctait

porteur- de lettres qui deuvienit etre re ise à g MI)la-
do, al Ni r Ilénarès, au Père emneViar rvn
cial. et ai P'ère I lermo.silla.

Ile - lettres adretssées àt des, missioninairesEuopen
etaIient unei indication pr-cieuset pourjI le C>wwlu' d' MiS-

sw;uau~,Soni embarras, Ctait de lestrovr.N poui-
vanti rieni deeouvrir il se, dàeîiaarmtr acu
l'exameni-1, des; prisonniers et dslettres intereepj)te.'

i, 1!h-Meuh courrouceý d'appren)dre qu'il v ava:it no
re qîî.it c issionnaires etluanigers dans la provincet m1er-
dional. , -It retomber sa colère- suriîe mandarin qui nl'as ait su;
en arreteýr aucun, et prionna sur lechmsadtiuon
Lec criueý de ce féroce pesctu eeatun premier Chaý-

mie n tý
Un nouveau gouverneuir appelé Lé-Ven-l)uc était

chargeé'cie les poýursuites,, et six mille soldats dev aient
en assieri le suLcès1

A lapiprchie de cette fameuse tempéte, les msin
naires neý songèrent pîus qu'à se préparer deva' nt Dieu et
dans, le- crtet de leurs retraites, à boire jusqu'à la lie le ca-
lice de! la persýécution. Le premier qui tombla entre les
minsi dýs ennemis fut le chef même du troupeau, Mgr
Ignac D)elgado. Il etait cache avec grflénares, son

coajuturet le Père Romuald Nîiienès, dans un village
appe1ý le ieýn-Lýas.

ý;tîîJî par l'appât de l'or, un institilutur pa.venl tendit
dos pièges,- à la simplicité d'un enfanit chiretien dot 'ndis-
cretion lit conniaître la retraite eýs misonie.Pour
inspirer: aux fidèles une fausse sécuirité, oni fit publier que


